
VOTRE RÉGION â-
!tAUTES·ALPES I L'association œuvre dans tout le nord des Hautes-Alpes pour aider les élèves en difficulté à ne pas décrocher du système scolaire 

l a méthode u 4,3,2, A", ça marche 

.. 

Depuis cinq ans, les membres de l'association 4,3
1
2, A 

sillonnent le nord des Hautes-Alpes pour aider les élèves en 
difficulté scolaire. Objectif : éviter l'échec, trouver la bonne 
orientation professionnelle et créer du lien social. 
Poor toutes ces actions, l'association a été récompensée 
au niveau national par la Fondation de France. 

" Parfois, les parents doivent 
savoir passer le flambeau » 

La discrt>Llon cs1 aussi un 
engagement de 1 assoaa• 

l.1on •1.3,2, A. Cdr c'est l'hu
llldm qm est en Jeu. Pd-. 
quesllon donc d'êbrwter le:-. 
d1fhc-uhes d'un eleve. quel
les soie-nt rel,1t1on.neUes ou 
'-Cola.üe~. :-Jous avons inter
roge la mcri: de l'un d 'eux, 
qui a souhaité yarder l'cmo
n~rnldt. 

➔ Conwnent l'association 
4,3,2, A est intervenue auprès 
de votre entant ? 

, \ Inn fil~ /IP /){11/t dll plu, 
•,·s•çr 1.1 J cco/1• Le Wu.Jogue 
étall rompu. li voulait deve
nir cuisinier. En 2012, l'asso
ciabon l'a aidé à mtëgrer une 
fo rmation , auprès d u CFA 
puis pour trouver un maître 
de stage. Lorsqu'il a eu son 
cl.iplOme, elle est intervenue 
à nouveau pour qu'il trouve 
un emploi. Aujourd'hui en
core. ù sait que l'association 
serait prése nte pour lui ... 

➔ En qllOi l'alde de 

LE CHIFFRE 

l'nsodatlon a été plus 
pertinente qu'un autre 
soutien 1 
«Tout d 'abord pc1rce qu'eUe 
bênéhc1e d 'un rcseau avec 
de large~ rdmlflCdllOllS EUe 
nldÜn.,;;c clUSSl b1t!n les rolhl· 

gcs de J aclmuustrdtJOn. de li! 
Justice. du p<.1tronat . Puis 
elle apporte un rey<.1rd e xle· 
neur : c'est précieu.~ a u'-:--.1 
dan,; Id relation parc>nl!. r>n
fanf'- " 

➔ Justement, en tant que 
parent, est-ce difficile 
d'appeler a l'aide ? 

« Non. Les parents ne ~ont 
pas surpuissants et n'ont pas 
toutes les clês. Parfois, nous 
n'avons plus les bons mots, 
alors il faut savoir passer le 
flambeau. L'apport de l'asso
ciation est énorme. On ne 
pense pas toujours â re mer
cier, mais je suis sûre que 
beaucoup d 'enfants comme 
de parents lui sont mlirn 
mcnt reconnaissants. "' 

Pro,es recueillis ,-V.M. 

8 0 '¼ 
des Jeunes suivis par l'association 

0 
4,3,21 A ont moins de 16 ans. Pour 
aider ces élèves en dlfflcuHés, 
l'assoctatlon compte une vingtaine 

de membres actifs et dfUJI salarlh. 

Un travail de l'ombre 
mis en lumière 

~~-r-J\ 
H, r .1 

L'association 4.3,2, A a reçu un "Laurier national" de la part 
de la Fondation de France ainsi qu'une akte de 15 000 euros. 

L r ds<socîat1on d reçu mouJt 
honne urs en ce tte an

~ - née 20 14 Au printemps, 
t"f• son rngagrment d e té pn
o .- mP au niveilu dépdflemen
[3 ta!, puis au niveau rég10na l 
~ au mois cJ e Jlii r, . Et ce t 

automne, la Fondation de 
t ŒJ F rance lui a carrément dé
~ cerné un ~Laune.r na t10• 

nalH, ainsi qu'une subven
tion de 15 000 euros « C1 est 
un bel honneur pour nous. 
Notre a ction es t ainsi recon
nue, et ce la rc.nlorce aussi 
notre image aupre s de nos 
fmanceurs, ca r s ans e ux , 
nous ne pourrions pas exis
ter•· expliq ue le président 
J ean-Claude Juvig ny. 

Sa1da Ghabeche : " Sans l'association, j'aurais tout lâché » 

Id 
-,:.,;;...·--cc 
:' 

,J. Il 
- ~ 1· ,~ 
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1 Sil vi• il changé 

Au1ou rd' h u1, Sriidt1 es t 
vendeus" En cont,,cr ré 
g ulier cJvec Fra nço1c;P, elle 
r1 ff•cemment lc11f appel à 
e lle pour SP rêon<:ntr·r 
,, Je nr• suie; plus ~tuchan

te, e1 pourtant. Je SiH':î que. 
Je rwux compl€..'r !>Lir elle. 
Je voud rai~ d idnger de 
trnvu1l. mt11~ Je suis i;lo 
qu~e u plusieurs niveduX 
Elle m·ottre. comme el/ç. 
l'a tou1ours fait, tous le~ 
ou tils qui vont me pe rmet
trf' d't.1Tt1VN t.1 mes obJec
tlf,;; . Sc1ns l'c.1s !o>OCidt lOn, 
j'aurC11~ tout 1;,ch{· . .le• vou
ùra1c;; pouvoir rendrr, a 
FrdnÇOJ'>P. tout u.: qu'<•lle a 
in1t pour moi. Mens ce 
n·c-..,t pas poss1bh•. Aulour
d"hu1 Je le dis· oui. un,! 
per<;onne peut tout chan
yc~r 

Sardil Ghabeche, 23 ans, reçoit le soultcn de l'itssociatioq_ -,Uis 2011 ,.,,. 

En 20 11, S.iitl<-1 Gh,11), .. 
du: , 1 l O t1 11~. F.t pus 

lrt111cl1e11w11t df' molivt1-
l1011 Ou,1tn· mo1<; d Vdnt Ir> 
lh1r', l ,1 iPlllH' l1 •m m e cnvi
"llSJl' mf·uw dC' tout ,1rrc•!Pr. 
St.1n'i q u1J1 .,r1vn1r l,11rr c 11 -
su 1tf' . ., U,w 111f1r1111ni · du 
Irn'r d'Alt1t11rl1• de Rr1<.1n
<,rJn m 't1 j)drh· dt· J'u.,..,ont1-
lion •1.3,l , A . .J 'ctill!-. com
pl ,..,1(•111è11t <lf' p rimf>f', je 11c 
l <1l'i(II'- phis rien en cou rs , 
,.., rnon <1ll1tudc cngen
dr,111 cil•s relt1t1ons sociales 
d1 1f1c-1les. J ';1va is 1'1mpres
.,1on q ue tout le monde m e 
prena i t la têt e, san s 
rn 'écoulr>r vrn1me 11 l. J' o 1 
tdor:-; rencontn'• P1 ,111 ço1..,,. 
\\IPISS, el no i r.-. pr•'llllPr 
ll: 11d(•7.· V0ll" .,·!'<;,l Ill."', 

bwn ch·roulf• C"'••l,11l l<1 
pr,·mu·r•' foi, qui• IC' ne m•• 
... ,-n1111., p,1., p1rw1 •, 1•111• ne 
ru,. p.i.., r,•pnn1.in rl(-,, S1-
1H,11. 1•· 111•· -.,·r,11., hr,1-

q uée H. CM le 1011 111or<Jh
,.;iteur, cc n'c,; t pc1-. la llldr· 
qut: <l e ft1br i rp1è cJp 
l'<-1-,..,or 1,1t1011 . En b <.1lc1dP 
(JLJ ,llJ lou r d ' 11 11 ("dff\ lf'S 

r r•nr-ontrr>'> i nf ()flllè lli:s 
Ion! tlU', ', I !C' S U (f'("'', (1'~ i d 

m,>t hodf' Jt: vou lt.1 1<. lc11 -
n· d t' Id co11f ure, Frt111ç,J1<,e 
1!1 °d cdOT<, <.11<.lC'C' cl /'OP d iri

ger vr~r" un CAP. t.1 fa ire 
rnc<ï lel tre~ d e mot1vc1t ron, 
a m'mtC:·grer dan<; le m,Jn
cle profess1onnel Puis. J't.11 
cht.1nqê d 'avis. Elle ne J'c1 
p<1s mal pns. Au conlra1re, 
nous avons lrt1Vt.1 1llt" r•n 
scmble c l j'm oblPnu mon 
b.i<. , dVec menlion "bie n ". 
:vtëmc lorsque j'all,ns tre.., 
t1ldl, Frt.1nço1se d tou1ours 
tout fait pour m't11der [ lie 
(1 IOUJOur ... ê tê lc1 pour tnOI, 
'ic1n., Jouer <1 l,1 psy. ,-\ lorcc, 
c ll ro ,..,!-11 cle\'l! l'IUC- unr, ,,mie, 
J•· ]J1)11vo1 1..., tout lU1 d1n• dP 
m,i v 1('> p,·r-.onn,·lk· V iilé r \t, MU\lE 

De Savines-le-Lac â La Grave, 150 jeunes sont suivis chaque année 

Lr association 4 ,3 ,2. f\ 

s 'engage depuis cinq 
ans dans la lutte con tre la 
déscolt1risation et la prc
vention de la délinquance 
San~ loca l attitré, son fonc
tionneme nt est fondé sur la 
mobilité de ses membres 
q ui vo nt au-devant des 
é leves en difficulté . Cha
qu e a n née, envi r on 
150jeunes, de Savines-le
Lac il La G rnve, sont suivis 
el soutenus. « Dans cha
que éta blisse men t scola i
re , des cellules de vei lle 
identifient les a dolescents 
e n voie de décrochage. 
Nous intervenons à un âge 
ou ils peuvent parfois tom
ber dans tous les travers 
possibles. Nous ne pou
vons pas laisser un jeune 
aux portes de la citoyenne
té, quelle que soit sa pro
blématique, nous ne le ju
ge ons pas, e t l'a idons â 

a\·crncer », explique 1~ pré · 
s1 dent, Jean-Claude Juvi
gny. 

François Charpiot, édu• 
cateur spécialisé et Fran
çoise Weiss , anci~Jllle con
seillère en orientation, al
lient leu rs expér1ences. 
P s y c ho l og i q u em e n t 
d 'abord, puis sur Je te rrain, 
g râce à la cinqu antaine 
d 'e ntreprise partenaires. 
f{ Chaque cas est particu
lier, parfois nous a paisons 
le dialogue avec !es profes
se urs ou les parents, par
foi s nou s p ropos on s 
d'autres d1rect1ons s i la 
personne souha'îte se pro
fessionnaliser, e n trouvdnl 
les formations qu i lu i cor
respondent el en démar
chant un mait re de stage 
potentiel. Nous collabo
rons aussi avec tous les ser
vices compétents pour pré
venir la délinquance. Avec 

Pour parer à la déscolarisation, l'équipe s'appuie sur ses points forts : réactivité, compétences, et suivi sur 
le long tenne. 

le te mps, notre association 
s'est bie n ancrée dans le 
territoire », poursuit J ean
Claude Juvigny. Parfois. la 

main tendue n 'est pas scti
s1e. Mais les membres ne 
se decouragent jamais, ils 
reviennent, d'une manière 

o u d 'une a utre, tente r de 
proposer leur a ide, sc1ns 
rien attendre en retour 

V.M. 

Des actions reconnues d'utilité publique 
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Une riception ~ eh~ mairie de l'AcgenÜère-la•Bessée pour mettre en valeur ce travail reconnu d'utilité publique, 
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Jes Cducate UJs dont la Cr est une véntable recon- par pétcnce et le dé voue - autre q ue le principal du 
collège des Giraudes1. l'as• 
sociation esl au carrefour de 
la scolarité , de l'apprentis
sage e t de la préve ntion de 
la délinquance. Arrivé. dans 
le dé parte me nt il y a quel
ques années, il p rêc1se que 
4,3,2, A est un partenaire 
na tUJel de !'Éducation Nd
lionale. Convaincu paJ l'ef-

hc,ence de3 mtervendnts, ù 
s'est engagé pour q ue le 
travail accompli perdure. 
Soucieuse de répondre d 
tous les bcsmns. l'assoc1a
tion d signe une convenl1on 
avec le Cenln"' rég1onr1l de 
fom1allon de Citnoe-kayak 
qui po urra accueillir d P.s 
je unes e n d1fllr-u1te. 

.. ...-1 .... ,.. -. ' 

na issa nc e nationdle co~t ont étC! soulignés par 
que vient cJ'obternr _l'.asso- ~~:nique Eslathy: vi~e-p ré 
ciation 4,3,2, A . Creee e n - ·dente d u conseil ge né rnl, 
2009 par Bernard Charquet ~'hargèe des sohdam ès. 
et François Charp1ot, elle 

1 
ël Giraud , depute-maire 

n'a cesse de croître et son i° L'Argentière -la-Jlessée, 
rayon d.'dction va d u g ran~ c ,:st réjo ui d'avoir pu sou. 
Bnançonnai.c; Jusqu 'a Em- ~ nir l'association qua nd 11 
brun. Environ 150 je un~s ~ nstate l'clhcacité d u lra
sont suivis chaque annee c,_ .• ~ . e. 

- -r-------

vail sur ce territoue rural. 
Isabelle Sendra né, sous
préfète de l'arrondissement 
de Bnançon, souligne l'i.n
térët de l'interven tion qui 
est e n lig ne directe avec la 
volonle d u qouvememcnt 
en matière de scolar ité et 
d 'appre n tissag e . Comme 
l' ind iq ue le p résident Jean
Cldude J uvigny {qui n'est - - · JNn·fT"MÇoiS ALBRANO 

Ill"~ ~~~ - ===sc:;,:w.::::? . ....,__....-....._____ --- LOLOSAGE IOJ 

~ 



{ "type": "Document", "isBackSide": false }

